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CORRESPONDANCE AMERICAINE

®
ES lettres de Rome que nous publions chaque 

semaine, ont contribué pour une large part 
à la diffusion de notre journal. Nos amis 

ne cessent de dire tout l’intérêt qu’ils y trouvent. 
Cela se comprend. Rien de ce qui touche au Saint-Siège 
et au Souverain-Pontife, ne saurait être étranger aux 
enfants de l’Eglise.

L’éminent auteur de ces communications est d’ailleurs 
parfaitement au courant ; c’est de‘plus un prélat très 
estimé pour sa science, et qui jouit auprès des congréga - 
tiens romaines d’une confiance absolue.

Les correspondances américaines que nous commence­
rons bientôt à servir aux lecteurs de la Semaine religieuse, 
obtiendront sans doute un succès non moins prononcé. 
Le mouvement religieux aux Etats-Unis, parmi nos 

j compatriotes surtout, doit aussi nous intéresser au plus 
haut degré.

Ces correspondances ne paraîtront qu’une fois le mois,
I en règle générale du moins.

L’auteur y condensera tous les événements de quelque 
I importance, s’efforçant de les présenter sous leur véritable 
| jour, et d’en dégager, au moyen de courtes mais substan- 
I tielles considérations, les leçons utiles.

Nous donnerons dans notre prochaine livraison une 
I première lettre, que le défaut d’espace nous a empêché 
1 de publier plus tôt. Nos abonnés voudront bien tenir 
1 ompte de ce retard, et ne pas reprocher au signataire 
1 d’avoir passer sous silence les nouvelles tout-à-fait ré- 
1 centes.

On peut voir que nous ne négligons rien de ce qui 
1 e6t de nature à améliorer la Semaine religieuse. Nous est- 
1 d permis, en n tour, de compter sur un encouragement 
■ déplus en plus efficace de la part de nos amis ?


